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Paris, le 13 Décembre 2012

Par une note chartée en date du 2 novembre, la Direction Générale de l’Enseigne déclarait la
guerre aux postiers : fermeture à 17h et service normal le 24 décembre.

Sans doute sa façon de respecter le « juste équilibre vie privée – vie professionnelle » de la commission
Kaspar…

C’est pourquoi dès le 7 novembre la CGT lançait une pétition pour réclamer la fermeture à 12h les 24 et
31 décembre et l’assurance de bénéficier d’un lundi sur deux « gratuit » pour tous les agents et cadres.

Ce qui ne s’était pas vu à l’Enseigne depuis des lustres, nous avons été près de 1000 à la signer, dont de
nombreux cadres.

A cette attaque supplémentaire dans un contexte déjà lourd (suppressions d’emplois, incivilités, pression 
commerciale, vente forcée, etc.) les collègues ont donc rapidement réagi. Et grâce à cette
mobilisation

La Poste a été obligée de reculer :
il ne sera fait appel qu’au volontariat entre 14h et 17h.

Pour autant, on sait comment cette notion de volontaire peut être interprétée par certains…
Et rien n'est annoncé quant au lundi sur 2 de repos...

DEMI-RECUL DE LA DIRECTION,
DEMI-VICTOIRE POUR LE PERSONNEL :

IL NE FAUT RIEN LÂCHER !

Suite au verso...

C’est pourquoi la CGT
déposera un préavis

de grève
pour les 24 et 31 décembre.



L’appel à la grève pour le 11

décembre avait pour but, non

seulement d’appuyer notre

pétition, mais aussi de rappeler à 

la Poste l’ensemble de nos

revendications en matière

d’emplois et de conditions de

travail, et ceci dans un cadre

unitaire (préavis CGT, SUD, FO).

Cette grève a été suivie à 22%

(chiffres de La Poste, « corrigés » 

cela fait 1 postier sur 3 qui s’est

mobilisé), ce qui la situe dans ce

qui se fait habituellement. Bien

qu’une délégation ait été reçue,

force est de constater que la

présence au rassemblement

devant le Siège était faible. Bien

insuffisante en tous cas pour

espérer faire céder La Poste sur

l’essentiel de nos revendications.

Et toute la difficulté est là. 

Car à cause de la propagande patronale beaucoup de
collègues pensent que « tout est bouclé d’avance »,
que « de toutes façons on n’y peut rien » et n’ont donc
pas la conviction que l’on peut inverser la tendance
en luttant collectivement pour se faire entendre
et obtenir gain de cause.

Ce qui fait que La Poste n’a aucune raison d’arrêter sa
sale besogne. D’ailleurs c’est reparti pour les
réorganisations et leurs lots de suppression d’emplois,
de modification d’horaires d’ouverture et d’augmentation
des retours.

La CGT n’a jamais prétendu que les choses étaient
faciles, qu’il suffisait de le dire pour le faire et de le faire
pour l’obtenir. On ne gagne pas non plus à tous les
coups, depuis le temps ça se saurait.

Une lutte pour être efficace doit être massive.

Il faut du temps pour convaincre un maximum de
collègues. Pour autant, il n’y a pas d’autre solution,
là aussi ça se saurait.

NOUS L’OBTIENDRONS LE JOUR OÙ TOUS ENSEMBLE 

NOUS SERONS MASSIVEMENT EN GRÈVE

ET EN MANIFESTATION !

NOUS N’AVONS PAS D’AUTRE CHOIX.

L’étape du 11 décembre

franchie, préparons

dès maintenant les

prochaines échéances

conscients que nous

pouvons résister, lutter

et gagner sur l’emploi,

les conditions de travail,

la dignité, etc. !

LES SEULS COMBATS
PERDUS D’AVANCE

SONT CEUX 
QUE L’ON NE MÈNE PAS !

Ce que nous n’avons pas obtenu le 11 décembre,

nous ne l’obtiendrons peut-être pas la prochaine fois, mais


